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Indications	pratiques	:	si	possible,	célébrer	tôt	le	matin.	Il	vous	faudra	du	pain,	du	vin/	jus	
de	raisin,	une	grande	bougie,	autant	de	petits	verres	que	de	participants,	et,	si	possible,	
une	petite	bougie	(type	chauffe-plat)	par	participant.	Si	vous	le	souhaitez,	vous	pouvez	
préparer	un	décor	priant	avec	des	bougies,	des	fleurs,	une	Bible,	une	image	de	Jésus	
ressuscité		

Le	déroulement	liturgique	peut	être	lu	par	une	seule	personne	ou	par	plusieurs	(si	vous	
êtes	confinés	en	famille).		

Au	début	de	la	célébration,	on	laisse	la	bougie	éteinte.	

	

Dieu	nous	rassemble.	Dieu	nous	unit.	
C’est	en	son	nom	que	nous	voulons	faire	mémoire	ce	matin	de	la	résurrection	du	Christ	

	
Il	fait	encore	nuit	!	Ténèbres	!	
Obscurité	et	silence	nous	environnent.	
Un	silence	rare	et	précieux	dans	l’agitation	de	notre	
monde,	 rempli	 de	 cris,	 de	 bruits,	 de	 violence	 et	 de	
fureur.	
Un	silence	qui	ne	veut	pas	être	oppressant	mais	qui	
est	 avant-coureur	 d’une	 parole	;	 un	 silence	 qui	
annonce	une	bonne	nouvelle.	



	
Il	fait	encore	nuit	;	aussi	sombre	qu’en	ce	petit	matin	où	deux	femmes	ont	quitté	la	ville	
de	Jérusalem	pour	se	rendre	au	tombeau,	au	tombeau	dans	lequel	avait	été	déposée	la	
dépouille	 de	 leur	 ami	 Jésus,	 au	 tombeau	 où	 avec	 le	 mort,	 tous	 leurs	 désirs,	 leurs	
attentes,	leurs	espérances	et	leurs	projets	ont	été	enterrés.	
	
Il	 fait	nuit	;	 ténèbres,	comme	en	ce	vendredi,	où,	en	plein	milieu	du	 jour,	 l’obscurité	a	
recouvert	la	terre	d’un	manteau	de	nuit,	comme	avant	le	temps	des	commencements	;	
comme	avant	que	ne	retentisse	la	Parole	créatrice	de	Dieu.	
	
Il	fait	nuit	;	ténèbres,	comme	en	ce	jardin	de	Gethsémané	où	Jésus,	sachant	ce	qui	allait	
arriver,	demande	à	ses	disciples	de	rester	avec	lui	et	de	prier.	
	
	
Chant	:	Bleibet	hier	und	wachet	mit	mir	(Taizé)	

	
	
	
Devant	Dieu	nous	faisons	silence	pour	entendre	les	voix	de	la	nuit,	pour	laisser	monter	
en	nous	les	émotions,	les	images,	les	expériences	de	nuits	personnelles	que	nous	avons	
vécues	(pause	assez	longue)	
	
Pour	entrer	en	communion	fraternelle	avec	ceux	qui	vivent	des	temps	d’obscurité	;	de	
ténèbres	dans	leur	vie	(pause	assez	longue)	
	

Silence	
	
Nous	apportons	tout	cela	devant	Dieu,	nos	ténèbres	et	les	ténèbres	de	ce	monde.		
Et	nous	lui	demandons	de	rester	présent	à	nos	côtés,	présent	aux	côtés	de	ceux	qui	sont	
dans	l’angoisse	et	la	peur	;	présent	aux	côtés	de	ceux	qui	souffrent	ou	n’ont	plus	
d’avenir	;	présent	aux	côtés	de	ceux	qui	traversent	la	vallée	obscure	de	la	mort.	
	
	
	
	



Nous	prions	
Seigneur	Dieu,	tu	as	créé	la	lumière	pour	éclairer	les	ténèbres	et	faire	naître	la	beauté	et	
la	vie	!	Mais	toujours	à	nouveau	nous	faisons	l’expérience	du	chaos,	des	ténèbres	et	de	
la	mort.	
Nous	passons	notre	vie	dans	l’ombre	de	la	mort.	Nous	souffrons	du	caractère	passager	
et	fragile	des	êtres	et	des	choses.		
	
Nous	souffrons	de	la	vanité	de	ce	monde	et	perdons	souvent	toute	confiance	en	nous-
mêmes	et	dans	 les	 autres.	Trop	de	déceptions,	 trop	d’expériences	douloureuses	nous	
laissent	souvent	amères	et	aigris.	C’est	pourquoi	dans	cette	nuit	de	tous	 les	possibles,	
nous	venons	à	toi,	Créateur	de	la	Vie	pour	te	prier	:	Viens	par	ton	Esprit	et	vivifie-nous	;	
réveille	en	nous	l’espérance	;	fais-nous	sortir	de	nos	tombeaux.	A	nos	vies	essoufflées	et	
épuisées	redonne	force	et	vigueur.		
Nous	t’en	prions,	Seigneur	:	aie	pitié	de	nous	!	
	

	
	
	

	
	
Comme	au	premier	jour	des	commencements,	envoie	ton	Esprit,	ton	souffle	de	vie	qui	
crée	la	vie.						Envoie	ta	clarté	dans	nos	nuits.	



Tourne-nous	vers	toi.		
Remplis	nos	cœurs	et	nos	pensées	de	ta	paix.	Que	la	bonne	nouvelle	de	ton	salut	nous	
relève,	nous	console,	nous	guérisse	et	affermisse	notre	foi.	Allumes-en	nos	cœurs	le	feu	
de	ton	amour.	Nous	t’en	prions,	Seigneur	:	
	 		
Désarme	nos	peurs	et	nos	vaines	colères.	Brise	nos	enfermements.	Libère-nous	de	tout	
ce	qui	nous	tient	esclave	et	prisonniers	:	de	nos	tristesses	et	de	nos	rancœurs,	de	nos	
regrets	et	de	nos	insatisfactions.	Ouvre	notre	regard,	éclaire	nos	pensées	afin	que	nous	
puissions	voir	le	monde	et	notre	vie	dans	la	clarté	du	matin	de	Pâques	et	te	rendre	
grâce	pour	les	moindres	signes	de	ta	présence	et	de	ton	amour	pour	ta	création.	Nous	
t’en	prions,	Seigneur	:			
Voici	que	l’obscurité	cède	le	pas	à	la	lumière	!	Voici	que	l’incroyable	espérance	se	
réalise	:	la	souffrance	ne	gagnera	pas,	la	mort	n’aura	pas	le	dernier	mot…	
Voici	qu’un	homme	surgit	du	gouffre	du	tombeau	pour	nous	tendre	la	main.	Voici	qu’en	
se	relevant	de	la	mort,	le	Christ	nous	relève	par	le	même	mouvement.	
Cette	nuit	est	la	nuit	de	la	divine	espérance	:	nous	sommes	venus	avec	le	poids	de	nos	
vies.	Nous	savons	que	nombre	d’entre	nous	ne	sont	pas	épargnés	par	le	tragique	de	
l’existence.	Chômage,	maladie,	mort	brutale	surgissant	toujours	trop	tôt,	amours	qui	ne	
se	disent	plus	ou	si	peu,	pardons	impossibles,	claquemurés	dans	le	ressentiment,	
incompréhensions	mutuelles	en	famille,	au	travail,	entre	parents	et	enfants,	solitudes…	
Nous	savons	combien	la	trame	de	nos	vies	est	–	inévitablement	–	tissée	d’obscurité…	
Mais	nous	savons	aussi	désormais	que	les	ténèbres	n’ont	plus	le	dernier	mot	sur	la	vie	
de	ceux	qui	se	confient	en	toi.		
	
C’est	pourquoi	nous	te	prions	Seigneur	:		
Nous	croyons	que	devant	toi,	la	ténèbre	n’est	point	ténèbre.	Et	en	cette	nuit	de	tous	les	
bouleversements,	nous	voulons	nous	accrocher	à	cette	certitude.	

	
	 	


